
INTRODUCTION

C’est un fait reconnu, de nos jours, l’Amérique n’est 
plus à découvrir. Non seulement la terre désignée sous 
ce nom fut visitée par Colomb, mais la ré_ b qui,
avec un sans-géne inconcevable, s’est permis d’usurper, 
en se l’appropriant, la dénomination continentale du 
Nouveau-Monde, n’est plus elle-même totalement ignorée.

Il existe maintenant sur ce pays, dans presque toutes 
les langues, un assez grand nombre d’œuvres littéraires 
sous les formes les plus variées. Grâce à ces publica
tions, où l’on trouve des récits, des impressions, des ana
lyses, des études, des croquis et beaucoup d’observations 
plus ou moins exactes, l’on est assez bien renseigné, 
même en Europe, sur la merveilleuse fédération qui, 
depuis des années, fournit des oncles incomparables à 
tous les héros décavés de mélodrame ou de roman. Le 
temps est passé où les citoyens de Londres, de Paris ou 
de Rome s’enquéraient ingénument, auprès d’un Améri
cain récemment débarqué, d’un cousin ou d’un frère 
émigré, depuis un quart de siècle, à Rio-Janeiro ou au 
détroit de Magellan.

Seulement, si la renommée a publié, parfois à son de 
trompe, les ressources de l’Union Américaine, l'activité, 
l’esprit d’entreprise, voire même l’excentricité de ses 
habitants, il n’en est pas moins vrai que les plus au cou
rant ignorent plus ou moins l’histoire, ou mieux la genèse 
de sa merveilleuse prospérité. Il y a comme une espèce
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